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EXrR AIT d'une Lettre de CONSTAN- 

TINOPLE du 16, lars. 

IER il eft arrivé ici par la 
voyede Smyrne des rapports 
“ ulrérieurs fur Vaffaflinat au 
nouveau Gouverneur de 'E- 
gypte, Ali- Pacha, Celui- 
ci, fuivant ces rapports, 
en __ étoit parti d'Alexandrie pour 
H Caire avec un Corps Turc de trois - mille 
“OMmes. Lorsqu'il fut arrivé à Rofette, 





» 


gerchdrent à l'engager à laifler en arriere 
N Escorte, puisque Îa Captsle de lu Pro- 
Dee étoit déjà furchargée de Troupes. A 
Urivée d'Alí près du Cuire, les r-préfin- 
ions des Beys fe chengêrent en repru- 
en > & en refiftance ouverte contre fon 
Utrée dans la Vilie. On l'ezccufs de vouloir 
Otlever les Arnautes contre les Boys, & 
oe lui ferma le paffage. Enfin it defirs d'etre 
‘conduit à Alevandrie, & il lui Fut donné 
Pour cet effet une Gerde de Mamelouchs 
î dArnautes, Ce Coriêge étant en route, 
de loin de Selahië, il s'éleva entre les 
tux Milices une rixe; & Ali- Pacha fur 
„UE dans ta mêlée. Non-fculement ce Gou- 
Srneur périt-ilzinfi, mais encore une tren- 
ne de fes Officiers partagêrent le même 
Ort avec lui. Le refte de f‚s gens fe mit 
et fuite, & s'eft fFauvé en Syrie. — Ces 
tqfPPorts, dont le fond eu moins ne fem be 
“ups douteux, confirment de plus en plus 
Ne de la complicité des Beys du meur- 
Wie du Pacha, qui avoie été chergé par la 
Orte du Gouvernement de l'Egypte. ” 
fg? On a appris àla même occafion, qu EL 
„Bey, qui a étéÀ Londres comme Envoyé 
@Umelouck , eft retourné à Alexandrie fur la 
Wegare/'Argus , après la mort d'.A/i-Pacha. ” 


EXNTRAIT des Nouvelles de Parts 
Jusqu’au 4. Floréal (24. Avril.) 

he? Le Tríbunat, felon Pufrge qu’it fuit 
rip” du tems des Sefions du Corps- Légifla- 
me) 2 borné de nouveau fes Séances à une 
he le par mois, Ces Afl-mbiées, qui fe tien- 

Rt de mois en mois, ne font pas plus 
hetpées ou iméreffantes à-préfent qu'el- 
* Be l'étoient autrefois. Ona l'a vu hier, 


t 


Y trouva des Dépucés des Beys, qui 





lorsque les Fribiuus fe font réunis , maîís 
n'ont trouvé d'autre travail que célui d'a- 
gréer quelques hommages Littérzircs & de 


‘renouveller leur Bureau &e. ‘Cette der- 


nicre Séince a'eu lieu le 3. du mois, au 
lieu du 2, à caufe du Dimanche. L'Aflein- 
blée prochaine , comme de coûtume, a 
été indiquée au 2. du mois fuivant, cé- 
lui de Prairial. * 

> Le Sénat -Con/ervateur, qui a élu nou- 
vellement quatre Sénateurs fur des préfen- 
tations du Premier-Conful, vient à fon tour 
de préfenter également au Chef - Magiftrat 
vne Lifte triple de Candidats aux qùüinze 
Séxatoreries, auxguelles il refte encûre a 
nommer. Les Sénateurs, portés fur cete 
Lifte, font les Citoyens dboville, Parthd- 
lemy, Bertholet , Boiffy-d'Anglas, Bougain- 
vite, Cacauls, Cala- Bianca, Clioler , C//- 
went-de- Ris , Corzet , Davous, Dedclay- 
d'dgier, Defontenay, de Grégory, Depere , 
de Viîry, Dubois- Duday , Emmery, Frangois 
Cde MNeufchdteau,) Garnier - Laboifière, 
Germain- Garnier ,Garran - Coulon , Herwyn , 
Jaucour, Fourru- Auber, Kellermann , La- 
cépède, Lagrange , Lamartillière , Lebrun, 
Lecsuteulx -Cantelen , Leimnercter , Lenoir- 
Laroche, Lespinaffe , Alorard-de-Galles, 
Peré, Perregaux, Pleville-Lepelley , Por- 
cher , Rouffeau, Sers, Vernier, Vien, Wi- 
war, Folacy. ”° 

>, Les Adrefles au Premier-Conful, des 
Autorités Civiles, Militaires, Eccléfiafti- 
ques, fur la Confpiration découverte, n’ort 
pes ceffé jusqu’ici d'arriver en foule, & 
d'être une matière abondante pour le Jour- 
nal cffctel. Elles étoient d'abord toutes 
inférees en entier dans ce Papier; depuis 
quelques femaines pourtant on s’eft conten- 
té de les y faire connoître par des Extraits, 
à exception près de plufieurs Adreffes ”E- 
vdques de France & de Magiftrats de la Ré- 
publique Zralienne. Ces Adreffes ou Ex- 


traits d'Adreffes, en revenant journellement 


fans grande variété, ne pouvoient plus guê- 
res exciter la curioficé publique; ils viennent 
néanmoins de mériter de nouveau l'atten- 
tion, ils lont déjàattiréeen effer à Paris. 
Quelques- uns des Confeils-Généraua des 


Départemens, qui depuis peu ont tenuleurs 
Séancesannuelies, & qui ont commencé ou 
terminé leurs déliberacions par voter des 
AdrefTes au Chef - Magiftrat, y articulent 
des voeux nouveaux, Les Membres du 
Confeil- Général du Département de l'Ais- 
ne, Chef-lieu Laon, ‘* en expritant les 
v> divers fentimens, dont ils ont été frap- 
„> Pés, à Poccafion de l'attentat odieux & 
» facrilège, projetté contre le Chef de la 
> France, ne voyent qu'un feu moyen de 
», parvenir à étouffer pour l'avenir tous les 
>> Complots, que les Ennemis de la France 
„‚ pourroient encore former contre les jours 
», de fon Chef: C'eft que les deftinées de 
„, la Nation foient fixées par un ordre de 
» Chofes , qui auroit le double avantage 
„> d'écarter les inconvéniens attachés au Sy- 
fleme bleif, & d'affurer à jamais à la 
s, France un Gouverneinent , gui pent feul lui 
„ conferver fa gloire & fon bonheur. Tel 
eft le voeu que forme chacun des Mem- 
bres du Confeil - Général du Départemenc 
de Aisne Cainfi fe termine leur Adreffe 5) 
tel eft le voeu, qui rétentit dans tous les 
coeurs 5 puille-t-il &tre Favorzblement 
‚, accueilli!”’ Les Membres du Confei!-Gé- 
néral du Département du Pura, Chef-lieu 
Lons-le-Saulnier,s’expriment encore plus clai- 
rement, * L'actentat,quia menacé vos jours 
>, (difent-ils au Premier -Conful,) nous a 
remplis d'horreur à la penfée des maux, 
‚‚ dont un feul crime devoit envelopper la 
‚, France entière, Cette tentative de nos En- 
nemiseft un avisimportant , qui ne fera pas 
donné fansfruit. Ilfautenleveràces Arti- 
fans de Complots la chance de (roubles & 
de desordres-, quieft l'objet de leurs efpé- 
» rances. Qu’'un ordre de chofes ftable 
„, Offre aux Amis de la tranquillité une plus 
forte garantie contre tous les événemens: 
Que cet ordre andantiff pour jainais la 
vacance de la Suprème- Magiftrature , en 
defignant pour toujours @ par avance le 
Succefeur du Chef de "Etat: Mais qu'en 
même tems des Inflitutions, fortes autant 
que libérales, affurent à nos Neveux une 
proteltion efficace contre les ofcillations & 
les abus du pouvoir. Nous adreffonsavec 
franchife ces voeux à Bonaparte; c'eft à 
fon Génie qu'il appartient, en les rézli- 
fant, d'éternifer fon ouvrage & le bon- 
heur du Peuplé Frangois. * 

‚‚ On ne peut entendre encore que dans 
Je même fens les expreffions de PAdreffe, 
préfentée perfonnellement au Premier - Con- 
fut à St, Cloud, à "Audience d'avant- hier » 
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par les Membres du Confgit- Généal ii 
Département voifin de Seine-G-Oifds j : 
eft ficus le dit Château, ** Le [Iéros, d 
jetta les bafes de la profpéricé Nariof®, 
le (étoit-il dit dans l'Adrefle du derd! 
Confvil Départemental,) doit en affuf 
„, la durée5 & les crimes du Gouvernemwé 
> Anglois, en préparant fa chûte, ne fé” 
viront qu'à la Fabilitg de celui, fous” 
‚, quel nous avons le bonheur de viv, 
», Comine Charlemagne, CirToyveN PE fi 
> MIER-CONSUL, vousavez fixé par vÔ 
„ Vi&oires les limites antiques & naturel? 
‚, de la Frances comme lui, vous acq#? 
rez par vos Tnftitutions le titre glorie, 
de Reftaurateur de "Empire Frangois:, 
‚‚ L'un des Frères Benaperte, le Sé, 
teur Lucien, paroît avoir entrepris, PO fi 
la feconde fois depuis peu detems, le vO 
ge en Zfalie, Oa publie au moins, qì 
c'eft pour cette deftinacion qu'il a trav-$ 
Lyon, le ej. du mois paflé de Germinal. 

„, Selon tes dernières Lettres du /Z4y! 
les vifites, qui ont été faites dans cette Vi 
le le 27. Germinal, pour trouver ua 0%, 
cier- Général Anglois clandeftinement ent 
dans te Port, n'ont produit d'autres décoë 
vertes que celle d'un tndividu obfcur , qu'®, 
a mis au nombre des Prifonniers de guerre: 

„ Le prix des Efets publics ne vari 
presque point. Les Cing p. c. conf. font 
54. Fr. & demis les Aions de la Bant’ 
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de France, à 1o6o. Francs, 
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De LA HlAyr, fe 27. Avril, ok 
Le Corps - Légiflatif , appeilé le 24. à élirf 
un Membre du Gouvernement , pour 'i 
Place devenant vacante au mois de Novefl 
bre, y a continué à Punanimité le Citoyë 
Rengers, quiloccupeattuellement, Lam: 
me Affemblée procédera le 1. Mai au chol) 
d'un Membre du Syndicat National, en ref! 
placement de Mre C, van der Hoop Gz., Sy 
die démiflionnaire: Le Tribunal Natio®, 
vient de lui préfenter aujourd'hui, com, 
Candidats pour cette Magiftrature , M 
EL. Pauw, né ocuffr; F. Romswinckel, Ë 
W. Convert. Le Corps- Légiflatif lui - mêt' 
a dernièrement recu encore un nouvel 
Membre dans la perfonne de Mre G. 9. #4! 
der Heim, pour le Département de Holand’ 


De Lrype, le 28. Avril, Ì 

On apprend, que le Miniftre de la Guël, 

re de la République Frangoife , le Générf 

Alexandre Berthier , atuellemeut en ov, 
née pour infpecter les Troupes de l'Art 
expéditionnaire d'Angleterre , va éten 


| Cette ; 

nend iPedtion au Camp d'Urrecht, & ett 
fi “nin ù pour cet effet en cetce Ville-là dès 
s brt hui ou demain. 

í en PrÉcrs de la Stance des CO M- 
ben BRITANNIQUES dje 15. Mars. 
»HePremier- Minittre , aprèstesréfiexions 
€ Discours de Mr. Fer, ajouta quelques 
de tions à celles , que rAmiral Sir 
€ dif. Pellew avoit déjà faites, fur l'état 
tie Bh où fe trouvent les différentes par- 
lem je Côtes Britanniques , ain que fut 
been oi de peties Bätimens pour les oppofer 
à Ia L de PEnnemi: llen appella à ce fujet 
empl ettre d'un brave Officier, qui avoit été 

Ployé dans cette partie du fervice, durant 
trstiêre Guerre, fept années de fuite: La 

G tale portoit entre autres , qu'en 1794. le 
de VErnement avoit équipé dans le Chantier 
Bari CPtford plufieurs /1oys & autres petits 
ge ens de conftrution Hollandoife ; mais 
fer, als on ne tes trouva propres àquelque 
Des ice effe@tif; qu’au contraire ils donnèrent 
de Ucoup de peine , même pour les empêcher 
DN Couler bas. Ceux qu'on avoit également 
in à Plymouth, y furent fous un Com- 
k dant particuliers mais jamais ils ne mi- 
Ut en mer, finon un feul beau jour: Et, 
or lors ils fe fufent hazardés en mer, auf 
que le Fanal d'Eddyffone, probablement 
Dy ne les eùût jamais vus de retour. — Mr. 
ddington en conclut, que ce feroit une dé- 
„Penfe ínutile que de s'occuper à conftruire & 
“ther une Flotcille de petits Bâtimens, qui 
ont point propres à faire la Guerre en 
keine mer, & qu'il falloit en laitfer le plai- 
Fau Gouvernement Fraungois. “* Pourquoi, 
” dit-it, dans cette grande contettatian faire 
» ce qui eft au-deffous de nous, abaiffer nos 
” efforts & réduire nos moyens au niveau des 


i 


” Armesinfignifiantes de notre-Ennemi? Pour- . 


’ Quni, lorsque nous avons des Armes de 
” Glane, devans-aous nous réduire à celles 
» de Pygindes , pour attaquer fa Flotte de 
>» Musquitos avec des Forces femblables à 
>» Celles „ dont il juge à propos de faire 
+ Parade? — 
Re Mr. George Ponfonby, en commencant fa 
meponfe au Premier-Minittre , relcva vive- 
‘Went les reproches, que celui-ci avoir faits 
dir Fox, comme peu fidèle, dans fa con- 
Vite Parlementaire, aux devoirs de l'amitié. 
% Jamais, dit-il, perfonne n'a été plus ca- 
% Pable de tout fentiment génércux d'amitië , 
” que lHon. Membre , qu'on accufe d'en 
* Manquer: Jamais perfonnc, après une op- 
> Pofirion longue mais deflitude de fuccès, ne 
” s'eft concilié un nombre réuni d' Amis auffi 
» desintéreffés & honorables, qui fe font at- 
» tachés à lui, que ce même Membre n'en 
» Voit encore, fermément réfolus dans leur 
» adhéfion à fes fentimens, malgré tous les 
» desavantages, qui ont déià réfulré du con- 
% ftant mépris, qu’il a toujours montré pour 
» le fourire des Cours oulesfourcils du Pou- 


‚ vair. ** Mr. Ponfoabty poula la (vérité 
de fa cenfure ou l'amertume de fa Réponfe, 
jusqu'à faire à cet égard une comparaitun en- 
tre Mrs. dddington & For. — Cependanc 
cette Réponfe presque perfonnelle n'empécha 
point Mr. Pon/onby de rendre juttice à l'Ad- 
miniftration atuelte de la Marine , même 
comparativement àl’ Adminittration précéden- 
te, puisqu'à- préfenti’/riande C Pafrie de Mr. 
Ponfonby ) fe trouvoit protégée & en fécuricé 
parfaite du côté de la Mer, tandis que, fous 
l'Adminiftration précédente, une nombreufe 
Flotte Frangoife , avec des Troupes à bord, 
fous les ordres du Général Moche, mouilla 
fur la Côte d'Zrfande durant 17. jours, fans 
que, pendant cet intervalle, il fe préfentât 
un feul Vaitleau de ligne, pour s’oppofer à 
PEnnemi, qui, s'ileùt réulli alors à effeâ&uer 
fa defcente, auroit pu fe maiatenir longtems 
dans le Pays. La juftice néanmoins, qu'il 
rendoit à cet égard à Mylord Sz. Vincent, ne 
te retiendroit point de voter pour Îa Motion , 
perfuadé , comme il l'étoiet, que l'Enquête à 
faire ne ferviroit qu'à Faire éelater davantage 
fon mérite & les fervices , qu'il avoit rendus 
comme.Chef de l'Adminittratton Navale. Ecs 
cris, qui s’éroieut élevés contre lui comm: 
Chef de l' Amirauté, n'étoient dûs qu’à la vi- 
gueur, avec laquelle il avoit misun freinaux 
mAlverfirions & aux faifeurs- d'affaires dans 
ce DSpartemenr: Mais, d'après cette coníudlé- 
ration même, lui (Mr. Ponfonby ) étoit con- 
vaincu, que la Motion, étant accordée, n« 
tendroit qu*a honneur & à la gloire du Pre- 
mier- Commiffaire de Amirauté. *’ 

‚… Les autres Membres, qui fe fuccédèrent 
daas la discuffian , Mr. Sturges, Sir [William 
Elford, & Mr. Tyrwhitt Jones, n'ajoutèrene 
pas beaucoup de lumières à celles qui avoien. 
deja érd répanduêës fur la matière. Les deux 
premiers fe déclarèrent fortement contre l’Ad- 
miniftratinn. préfente de la Marine: Le troí- 
fième lui donna fon eatière approbation; &, 
Membre pour !Zrlunde, il fe loua beaucoup 
de toutes les mefures, pries par Amirauté 
pour la fûreté de ce Pays: Enfin celui-ci ne 
put s'empêcher de parler de la nouvelle Cou- 
lition : Eile ne lui paroiffoit avoir d'autre 
obiet que de jetrer de la défaveur fur Sa Da- 
jet S fur les Miniftres, qu’ Elle avoit choifis 
Elle- même; — <* far ces Miniftres , qui, en 
», dépit de tontes les affertions au contraire, 
s, avoient.toure la confiance du Peuple 47- 
9 glois, non moins que les fuffrages de la 
s… Chambre pour appuyer leur Adminiftration, 
ss jufte & convenable aux circonftances. — “* 

…… Enfin, après quelques autres Discours „ 
Mr. Pitt reprit la parole, pour répondre àÀ la 
plùpart des raifons mifes en avant contre fa 
Motion. 1 dit “ croire fermément, au’en 
»» eEmployant convenablement les reffour- 
> ces du Pays, celui-ci fe trouveroit non- 
» feulement en fûreté , mais triompheroit 
> Complettement de l'Ennemi : qu’au con- 
» traite, avec lefpêce de faufle confiance , 


s… qu'on s'efTorgoit d'entretenie, il ne fgavoit 
ss Pas, quchte fercit. la catwierophe tatalc, 
s, Qui pourrait en. ötre.te rétuliat. *’ Il in- 
diqua divers enaroirs fcibles de la défenfe 
aëuclle , particuliêrcmient entre tes Ports de 
Harsvich & de Portsmouth, où il y a de nom- 
breux Bancs & Bas-fonds, où les Vaiffeaux 
de ligne ne fcavroient approcher dela Côte: 
il cenfura fortement les exprctfions dériiai- 


res, aveclesquelles Mr. Addingson avait? 
de la Floetille enn. , comme uuit El 
de Morguites. — Sij Farer Pulseney el 
na, par va Discours en faveur de rade 
ftrariom prefente de ta: Marine ,- les pèb 
de la Séance , qui ne finirent qu’à unt 

‘re & demie apres minuit par un réfulf 
que neus avons rapporié (dans notre SUP 
ment du No, Xxx.) *” gs 



















jd ER Ee : Vi ef n 8 
Par ordre fupérteur & en vertn d'un Referù JFécial,) BrAUuNsBeEre, Kuuret 
Farscu & Comp. 2 AmsTERVDAM, averdifent:, qu'au 1. Mai prackain ‘on payerd, 
vembourfera, au Comptoir, de BRAUNsBERG & Comp.,des Parzions de la Négociat 
de f 2oo0,00o. négocite en 1777, pour le compte de la Didre CP des Députés du Ducht 
MECKLEMBOURG, au Comptoir de la- Veuve JURAN & Fils, Louis Gre rr uvt? 
& Comp., tesquelles au feptième. Tirage, fair en préfence du Notaire Anranam Vilt 
Berm & Témoins, font forties pour Etre rembourfdes, fravoir; les Nos 4. 20. ar. 23 À 
34. 35. 64. 66: 69.72. 80, 04. 99. 133. 142. TSA: 159. 162. CP 183. Les Porteurs 
ces Effers fout priès de venir; les échanger aù Plutdr avec les Coupons refflans contre les U 
taux & les intéréts échéant qu 1, Mei 1804, Puisque ces Deviers refferont dépafds pour 
compte & à leurs risques. On vaquera en même berns, an Comptoir fus- dit, au payem 
des Coupons, appartenant aux Portiens de ha döte Négociation naa -rqindourfables à- prefert 
EP échdant au 1. Mai de cette année. . Ne 

Tous ceux qut ont à former des prétentions on qui doivent quelgue chofe à PIhirie de f 
Dr. ADRIEN VAN DER Hoop, font priés d'en donner avis par écrit avant le 1, 4d ï 
prochainà "Etude du Notaire IL, van VARICK, à AMSTERDAM. aen 1 
Nous GUILLAUME, par la grâce de Dieu Duc de Bavière, Comze Palatin du St. EFL 
pire Romain, &c. &c., citons ceux qui fe fons diclarés Crdamciers du feu Cenfeitter # 
Commerce C? Darquier KinrsCHnBAUM; nomsrénmrent Maria- Catharina Schollin, Jac? 
Zerres, ka Daronne von Inden, le Procurateur Monjoye, repréfentant le Vice - Chancelitf 
Sybenius, da Dame von Herrich , la Demoifelle Pickartz, le Docteur Schmackers, Je 
suifier Henrich Momen, Je Serrurier Hupperz, Caefar @& Sandi dAmfterdam, Je Cot: 
te von Schall, Ze Confeitler- Frivé Schlebusch , Terman Kaldenbach, Lambert Poiffon 
Liège, la Comteffe Douairière von Spée, Adrian Momen. à Liège, Nedermeyer & Vof 
à Amfterdam, Je Colonel de Cavalerie von Schackewitz:, Cornelis Kaarboom à Amftek 
dam, Gottlieb Kanffeling 2 Frericfort, le Cordornier Kûfter, Mathias Herberz , les Hérf 
tiers de la Veuve Ilerberz , le Maréchal ferrant Marcus Otten, le Cordonnier Caspar Kart 
haus, le Chirurgien de Greef, Charles de Cleves à Bruxelles, Daniel Bonn, Je Cups 
zaine Palm, la Veuve Fablmer, le Confeiller de Commerce Jacobi, & Je Chanoire Zer 
res , on les Heériters des dits Créanciers , — panr comparoikre, le 14, 15. am 16. du mois dt 
Juin prochain, devant le Confeiller Ue notre Cour de Juflice ScnnITZ, gracieuftiment cow’ 
mis par vous dans cette affaire, afin de prouver la légitimiré & rerminer la ligutdation de 
prétentions mifes en avant par eux, il y amombre d'années, à la charge du feu Confeilief 
de Commerce KiRsChnBAUM; @ cela au risque, pour les Créanciers gui we comparoftrent 
point, de voir la Mafle, confifkant en plufieurs mille Rixdales, partegér entre les Créat” 
ciers qui fe feront préfentés alors, à raifon desprétentions de chacun , felon ‘a teneur du Zu 
gement du 4. Février 1804 , tandis que les, prétenttons des non -comparans feront regaraëts 
gomme invalides, €} ceux-ci cxoclus de toute part dans la répartition dela Mafe à partagere 
DussELDoRrRrFrF, lea. Avril rêog. Par ordre gracieux de Son Alteffe le Duc, 
Baron de RiTz, vidit. Wi…irH. SCHAUBER G. 
Ee 27. Avril 1804 , ont été fancós à Utrecht: : 
DP. Compr, Min. du St. Evang., & appellé Pafteur en France. 
& CATHARINA-JOHANNA VAN RIEMSDYK. 


4 LE YDE, par AnrarnaAMm Brussé, le Jeune. 


bp NUMERO xxiy. n | 
i PLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQURS, 
ie publiées à LEYDE, le r. Mai 1804. 


he E Ber NE, Le 18. Avril, L'Inforre@lon des Campagnes de Zurich, fur 1c5 
upp bords du Lac de ce nom, paroît être entièrement étouffée, Dès le Ia. de ce 
Mois, on a cru s'être alluré aflez de la foumiflion des Communes infurgees, 
NS Pour pouvoir en retirer la plus grande partie des Troupes des Cantons. Cel- 
hips,’ Accruês jusqu'au nombre de 4. mille Hommes, ont, le dit jour, éré ramenées la 
IN t dans ta Ville de Zurich par leur Commandant, le Colonel Ziegler. C eft-là cepen- 
ra Roog le provifoirement elles femblent devoir refter réunies, peut-être jusqu'à la fin des 
nt deres quis’inftruifent, & jusqu'au payement des Contributions demandées; car vien- 
hé hes _Préfent ces nouveaux malheurs, qu’entraînent à leur fuite de femblables feènes, 
Lorp; Utributions doivent fervir À rembourfer les fraix de "Expédition Militaire des 
he cies contre les Infurgens, Ces fraix ont été évalués à 140, mille Florins, ed 
oe Mme impofde, lune moitié fur Waldischwyl, l'autre fur Richtischwyl, Hütter 
can: » & quelques autres Villages. Tous ont dû ‘fournir des Cautions ‚Chacun pour 
les lement de fn quote-part. Quant aux Procédures pour caufe de VInfarre&ion 
Gm Ont. gtá préparées À /Waldischwyl par des examens préalables, qu'y ont faits deux 
te Malres envoyds fur les lieux , Mrs. Herzel & Rafen. ‚ Elles vont maintenant, d’a- 
Ly Ne Arrdté particulier du Land- Amman, être pourfuivies & terminées par un Tribu- 
ne “taire de dix Membres, ayant pour Préfident Mr. de Mutach , de Berne, Ce Tri. 
1 EE inftallé avant-hier à Zurich. Ses pourfuites ne fe borneront pas aux Indivi- 
taoi Srrêtés. Le jour même de fon inftallation, ila été fait une Citation édiale, 
eo, duele vingt-trois perfonnes, accufées de complicité de I'Infurreêtion, font fom-- 
8 comparoître devant le dit Tribunal, fous peine de confiscation de leurs Biens 
bwin Pridess &c.: Parmi ces dernières perfonnes fe trouvent plufieurs anciens Officiers 
Es Militaires, Au refte, il eft d'autant plus heureux pour la Suiffe que les troubles 
rich aient été promtement appaifés , qu'il s'étoit manifefté , dans les premiers joars 
‘thois, une agitation aflez vive dans les Cantons de St, Gal/, de Bafle, de Sofeure, 
' Pibourg & de Berne à-la-fois, de manière à faire craindre pour lenr tranquillité en 
Ont ge fuccês de l'Infarre&ion Zuricoife. Cette circonftance ajoute aux motifs, quí 
rAug deployer contre les auteurs des troubles de Zurichla plus grande (évérité, Elle a in- 
U rur le ton, qu'a pris le Land- Amman dans fa feconde Proclamation aux Habl. 
U dernier Canton au fujet de \Infurre&ion, qui a été publiée parmi eux le 13. du 
U Le Land Ainman s'y exprimoit de la manière fuivante. 
ons Puirre cet exemple être le feul de ce genre dans la pouvelle Confédération! La Paix, 
en Cgide des Loix, eft notre premier befoin. Je déclare, qu'elle fera maintenuë en dé- 
da tons les perturbateurs; les moyens font-là, & peuvent au befoin fe tripler. , HaApt- 
ten SDU CANTON DE ZURICH, que cette convition vous foit falutaire ; qu'elle ap- 
ane Aux malveillans, que toute nouvelle réfiftance ne feroit qu’attirer de plus grands 
che Cur leurs têtes. Que ceux-ci renoncent donc à leurs coupables Affociations, & qu“ils 
t, par un fincère repentir, par une conduite paifible & irréprochable, de mériter la 
Nea lance, la protetion, les bienfaits du Gouvernement. Qu'en même tems le fenti- 
£ leur fupériorité fortifie la confiance des Amis de l'ordre dans la Conttitution aëtuelle, 
our « dévouement envers les Pères de la Patrie, & qu’il allège les facrifices qu’ils feront 
ieerceux, qui eux-mêmes facrifient au bien public leurs moyens , leurs travaux, leur 
Uitg iere. HABITANS DE ZURICH, c'eft avec Emotion que j'ai appris, qu'une ‘cone 
ug; OYale a éré elfektivement celle de la plûpart d'entre vous. Vous avez réfifté aux fé- 
Ln ons, Aux menaces, même aux violences des Rebelles, & vous n'avez pas peu contribuë 
dns OMmphe de la bonne caufe: Vous trouvez votre récompenfe dans l'eftime de la Parrie, 
ien ‘approbation de votre confcience & la reconnoiffance de vos Concitoyens: Soyez- en 
Pte 8 à jamais: Penfez, que votre Gouvernement attend de vous des fecoursaifs & promts:, 
Valet mouvetment eft facile k appaifer dans fa naiffance, & que, fi vous Vous tenez prêts 
buigt An premier fgnal au fecours de la Patrie:, vous vous fuflirez à vous - mcmes, & ferez 
 Jours fupdrieurs à PEnnemi. Je dois à ceux gui Ont cherché & réparer une première ‘fau- 
ef hon des éloges, an moins un encouragement: Leur fort eft dans leurs mains; le Tepee 
Wi fe manifefte pardesfuits , trouve grâce, mais doit être garanti par le tems: Tefpèrc, 









ES 
Aa 


le hs 
| Ones 


que le Gouvernement de Zerich leg comptera-bieatót au nombre de fes idèles Enfans: 
KOUS, BRAVES CONFÉDÉRÉS, vous qui Cres accourus avec tant d'empretTement 
cours-de vos Frères, & qui avez défen lu la caufe de la Patrie, recevez l'exprellioë: 

connoilance duë à vorre zêle, & les bénédiions de la Suife emtière. °°” 


Les matières (e préparent déjà pour la Diète prochaine de la Confédération Hi 
que, qui fera tenuê à Berne, Capitale du Canton Dire@&orial a@ue!. La Capit 
Miticaire avec VEfpagne, qui ne put être mife en déliberation , l'anaée dernière: 
Diète de Fribourg, eft maintenant prête 4 être préfentée àla anion de la Repréfel 
Nationale, Le Projet, tel que le Miniftre de S, MA, Catholique, d'après fes Négoc! 
préalables avec le Land- Amman, va le propofer à la Diète de Berne, a déjà éré 
muoiqué par le dit Chef-Magiftrat de la Suife aux Gouvernemens des: Cantoö* 
voici les traits principaux. 8 

‚, Lescing Régimens Suitfes de Schmid, Reuttimann , Reding, Betschart, & Jann „ 
au fervice d'Efpagne, porteront toujours le nom du Colonel. Chaque Régiment fera 
de deux Bataillons; chaque Bataillon d'une Compagnie de Grenadiers & de quatre 
fiers. Oa ne.recevra gue des Suilles ou des Allemands de la Religion Catholique, eng/ 
brement & volontairement , depuis U’dge de 16. ans jusqu'à celui de zo. Il eft exprt 
„éfendu de recruter en Elpagne, d'enróler des Frangois ou des: Allemands des Pays inc? 
@ la France, des Italiens, ou autres que des Suifies ou des Allemands. Lorsqu'unt 
Colonel fera vacante, après la Ratificatton de cette Capitutation , U'Infpeleur- Génl 
S'Infanterie préfentera au Roi troës Lieutenans-Colonels, choifis parmi ceux des cind 
mens: Son prd-avis fera en faveur du plus digne, #,à égalitd de mérite, du plus ss 
Sa Majeftd nomme à toutes les Places d'Oficiers inférieurs „fur la propofition du Cotontl! 
Près le rang d'anciennetl. Les Régimens Suiffes conferveront le libre exercice de la j 
Ces Régimens joulront des mêmes honneurs & prérogatives que les autres Régimens de rd 
Les Ofieiers Suiffes pourront en conflquence parvenir aux Êmplois des Erats- Majors de 
cr, aux Agerégations ® Commandemens, comme les Officiers Efpagnols. Ils pourront! 
ment être reus dans les Ordres Militaires, & obtenir des Commanderies; S, par unt 
fplciale, que S. BE. leur accorde, illeur fufira de faire les preuves, d'ufage dà Madrid, 
Patrie commune. Les-Oficiers Suiffes, refortifunt des Cantons qui permettent le libre ! 
tement pour VEfpague, jouïront de leurs Penfions de retraite , foit en Efpagne, foit dat 
Patries ceux „aucontraire „desautres Cantons ‚quin’'acctorderoient paste recrutement ,nél 
ront , ainfì queles Allemands „en jouirgu'en Efpagne. Heneft de même des Penfions du Moî 
Piët pour leurs Femmes & leurs Enfans. La durée de cette Capitulation fera de trentt? 

De VrENNE le 13. Avril. L'excurfion connuê de quelques Troupes Frangoil? 
le Territoirede PEmpire, à Ofembourg & Ettenheim, a déjà été ici lefujet de diff 
communications Diplomatiques. Outre qu'il doit avoir été traité à cer égard entre | 
beffadeur de France, Confeiller-d'Etat de Champagny, & le Vice-Chancetier Î 
rial „ Comte Louis de Cobenzel, ce dernier a eu aufli au même fujet des Conférences’ 
PEnvoyé Anglois,'Mr. Arthur Paget. On aflure, que c'eft encore fur cet obi 
VEnvoyé de Suède, Baron d'Armfeldt, a remis nouvellement au Miniftère Imperial 
Note, de là part de fon Souverain. al 

Les-rapports des Frontières Turgues repréfèntènt la Servie comme étant far le poll, 
devenir le théâtre d'une-lutte des plus fanglantes entre les Days retirfs dans Belgr 















les [lnbitans de-la Province dispofés à enlever cètte Place de vive force. Les derd 
tapports de ces troubles font de la teneur fwivante, 


…… De SEMLINS de 4: Avril. L' Armée des Infurgens de la Servie s’eft fnccefivé 
accruë jusqu'à 30. mille Hommes. La majeure partie de cette Force eit raffembtée prê 
Belerade. Le rette eft divifé en petits Corps qui fe fant répandas dans je Pays, pour 
mettre & desarmer tous les Zwrcs qui oppofent de la réfiftance. En attendant, les P 
renfermés dáns Belgrade, y continuent leurs pr&paratifs de défenfe; ils font même rét 
à-préfent les Redoutes & autres Fortifications , qui avoient été élevées, il'y a quchqu® 
ages, autour de la Vie, depuis la Save jusqu'au Danube; tous les Iabitans font forcé 
travailler à ces Oùnvrages. Les Serviens, de leur côté, font tontes les dispofitions poul 
$errer de pins en plus la Place ; ils ont porté leurs Avant-Poftes , confiftant cm troo. HW 
mes, jusquù’au pié de la Hauteur de Vratzcar. Le 1. de ce mois, à 5. beures-du fait: 
Tures firent une fortie contre ces Awant- Poftes; mais ils ferent repouffés, & laiferent, 
la plaee 45. morts, parmi lesquels un de leurs Chefs (Is Dev Porzaglu. fuivent ane, 
gerfonnes. ): Ee Déy Kurfuculi s’eft échappé dernièrement de Belgrade pendant 1: avits 
400. Hommes, & emportant tous fes Tréfors: Son projet éroit de gezner Wi lins mob, 
Sarniens ,.informée de (a retraice, ne haillêrent pervenir ce Dey que jusqn'a Krajvjevs®? 


de! . . , ’ El RE: NE | 
et enveloppé par 5. mille [lon n2s, & Fait Prioanief dvec fa Troupé. Diaprés ies alil 
Yavane Iécens, je Commaadant en chef des Infurgeas, Czerni Georges , fe propofervit de 
Citadelj ? ce jour même dans la foirce , avec toutes fes Forces, jusque fous le Canon de la 
f bonte € de Belgr rde, en tìchant d'occuperles Fauxbourgs& la Ville même, afia de couper 
P Won gr Munication aux Deys, &-de délivrer de leurs mains, s'ik eft pofible, le Pacha, 
tux.s Uppofe être maiîtrité par eux, & à l'égard dugnel la Porte a fpécialement recommandé 
€rviens Fuer des plus grands égards, en autoritant leur Infurre@&ion. * 
Colo, Parers, le 6: Floréal (26: Avril) Le S$nateur Jofeph Bonaparte, depuis peu 
out hel - Commandant du: 4e Régiment d Imfanterie de ligne, eft parti avant- hier pour 
tails 0E» afin de joindre fur la Côte (on Régiment. Il n’eft publié jusqu'ici aucuns dé- 
epa la nouvêlle infpeion, que le Miniftre de la Guerre vient de faire des Camps 
28 ditionnaires On apprend: feutement, que cette infpetion a commencé à Bòutogne le 
„erminal (18. Avril5): jour , où le Miniftre arriva, dans ce Port à quatre heures du 
mia vingt-quatre heures environ après (on départ de la Capicale, La Flotrille Natio- 
ver à Boulogne fe groflit toujours confidérablement ; les Renforts (embtent même lui arri- 
ofz, p tintenant fans aucun accident, quoique fous les yeux de FEnnemi. Hier le Journal 
Pola annoncé, fous la dire de Boulogne le 4. Floréal, l'entrée en Rade dz ce Port 

Une Divifion de Cli4loupes- Canonniètes & de Bâreaux-plats, arrivânt de Dicppe, 
d rês Avoir longtems navigué à la vuë des Anglois. Aujourd'hui le Moniteur ajoute l'avis 
E Parrivse à la même Rade de Boulogne, le même jour 4»- Floréal, d'une Fiottille de 64. 

mens de tuut rang, partie de Honfleur, la veille, fous les ordres du Capitaine /Za- 
gn: La jonction de cerre Divifion à PArmement de Boulogne , rapporte-t-on, s'eft ef- 
„tige en préfence des Croifeurs Britannigues, Ceux-ci ne paroiffent pis non plus 
ger pu empècher un Corfiire de Boulogne d'y amener en même téms deux Prifes de lcur 
„ton, cè qu'on a vurfe faire, — Ea Marine Angbife, fi'ellè ne peut prévenir la réu- 
lon de la Fíoctille Frangoifè dans les Ports de raffembtement, n'abandonne pas Vefpoir 
S lui défendre où faire payer cher la fortie en: pleine mer. Ea continuant pour cè ef- 
Cà garder fes ftarions,-cettê perfévérance pourtant ne ceffe de coûter des facrifices & 

Snuemi. Suivant les Lettres de /'Orient du 1. Floréal, la Marine dAngloife vient de per: 
Se encore un Bâtiment fur les Côtes de France. C'eft un Cutter de r2. Canons ;'il avoit 
„ehoué fur une Roche à proximité du Favre de Douëlan; il s’étoit remis à flot, mais a 
‘Conté bas au large. L'Equipage s'eft réfugië fur les Ifles de Clenant, à l'aide d'un Bá- 
geit-Pécheur, dont il s’éroit emparé; les Péniches en relâche à Concarnezu l'ont pour-: 

Ulvi, & l'ont faic Prifonnier. — Cing p. c. conf. 54. Fr, & quatre cinquièmes. Banque 
% France, 1062: Fr. & demi. 
SUITE de VExTRAIT des Nouvelles de LON DRES jusqu'au or. Avril. ‚ 

» Hier au foir, l'on-deveit mettre en discufien, dans la Chambre des Communes ‚un Bil, 
Yai lui a été préfenté ** pour Cuspendre PA&c, réglant Vétablitfement de l'Armée de Réfer- 
% Ve: *” Mais les Miniftres propofèrent l'ajournement jusqa’à Mercredi prochain: Mr. 4d- 
dingeon donna pour motif l'abfence de plufieurs Membres, qui ne s’étoient pas rendus à la 
Er Ance, dans la fuppofition , où-ils étoient, d'après l'opinion du Secrétaire dela Guerre , que 

‘Affaire ne feroit pas mife fur le tapis ce jour-là: Les Miniftres obtinrent l'ajournement de- 
Mandé, non. cependant fans quelgaes farcasmes de l'Oppofition „qui attribuë d'avance le dé- 
Al dla crainte,-où est FP Admipniftration, de ne pas réunir la pluratité:. Il eft vrai, qae celle- 
Cl a eu jusqu'à-préfent dans la Chambre- Baffe une pluralité décidée: Mais il eft vrai égale- 
Ment, que les-effecs de la pouwelle Coalitien ont commencé'à fe développer dans la Chambre 

S Pairs d'une manière, qui préfage des fuccès-parcils à l'Oppofition dans la Chambre des 

Ommunes. Le 18. le Comte de Carlifle fit chez- les Seigneurs la Motion, ** pour demander 
» par Adreffe au Roi-Copie des Dipêches-, envoyges tant par terre que par mer de la part 
…s du Gouvernement aux. des - Oecidentales, antérieurement au Meffage du Roi du 8. Mars; 
2» 1803 , avec expreffion de lt dare de leur expéditian & de leur réception dans lZnde &c. *” 

Ylord MIawkesbüry dit. ** que, vu que l'or n'avoit alldgué aucun mötif pour Ìa Prapafi- 
ss tion, il ne voyoit aùcun lieu” de lactorder, puisqu'il fuffffoit de fravoir; qu’immédiate- 
»$ ment après la Déelaration.de Gnerre, il avait été envoyé dans l’Znde des ordrès en coanfé- 
:quence : *” Mais Mylord- Carlifle paròît avoir été dans ce momentfûr de fon fait: Sans: 
beaucoup de Débats ultfrieurs „ les Voix furent levées: MH y em eut 3. pour, & 30. 
Contre Ia Mótion: Etle fut accordée en conféquence; & le Parti Miniftériel fmccombs: à la’ 
Plúralitg d'une fule Voix. Il eft apparent, que cét incident n’eft que Îe fuccès momemtané 
tun ftratagème Parlementaire, employs par Mylord Carlife, Vun des Chefs de FOppofirion,* 

Ssan’il vie le-nombre des Membres Miniftériaux; préfens-à-la Stanves inférienrs Avcelui der 













pja irt, que le Duc de Norfolk & quelques autres Membres de l'anciënne Oppöfftiot H 
‘donnèrert néanmoins dans ce partage de Voix ; mais en revanche un Evéque, portcur dé de 
Procurations, & quelques Pairs attachés zu Minittère , venoient de fortir quelques mof, 
auparavant. Cependant la Coalition, fi elle ne parvient point à former la pluralité, rui 
“du moins dans la Chambre-/laute une Phalarge formidabie, qui, à la longue, pouriâ 
guer ou même débusquer la prefente Adminiftration. C'eft ce qui s'eft manifefté encol* 
19. Avril. LeBil pour transférer une partie de la Milice d'Zrfande-dans la Grande - br 
gre, afin d'y fervir d'après fes-propres oilres, fut vivement discuré ce jour-là; & les; 
bats durerent jusques fort avant dans la nuit. “Le Miniftère eur la pluralité de fon cÔl, 
mais 49. Pairs, vocant de l'autre part, préfentèrent une Minorité , dont, même dursdt 
Guerre diericaine , on a vu peu d'exemples. On remarque dans la Lifte de la Coalition s A 
parut ce jour-là réunie fur le Champ-de-Batailte, tout ce que VOppufition Foxite & \'OP 
fition Grenvilie ont jamais compté de plus diftingué dans leurs rangs: Ce furent les Ducs 
Norfolk, de Beaufort , de Bedford, de Devonshire, de Pfonrrofe, de Leinfler; le Marqul? 
Staffor!; les Comtes de Derby, de Lridgewater, de Fhanet, d'Effex, de Carlifle, d’A4lN 
marie, de Choimondeley, Corwper, Fitzsvilliam, d'Egremont, Spencer, de Leicefter , 1? 
hot, Camden, Fortescue, de Mansfield, de Carnarvon, de Romney, de Befiboronghs E 
Darnley, d'Aboyne, de Carysfurt; les Vicomtes Maynard, Lomwtber, & Duwies Mvloré 
King, Brownlow, Harrowby, Eliot, Borringdon , Kenyon , Braybrooke, Grenville, Dundas 
Yarbarovgh , Carrington , Glaflonbury , Minto, Lilfords; ies Evêques de Lincoln, de pettf, 
baroueb, & un troifième. La perfpective d'une réunion, auf forte par le nombre que? 
Tiafduence ou Te crédit, a enhardi l'Oppofition coulifde: Et, dès que dans la Séance & 
Mercredi au foir, 18. Avril, le Marquis de Stafford eut vu le Miniftêre dans la Minot! 
té, ilannonca, que Vendredi, or. Avril, il feroit une Motion, relative aux Bils, qui 0f 
été patés, depuis l'ouverture de la Sefion préfente, concernant la défenfe du Royaumé 
Probablement'il s*agira de faire la revuë de tout le Plan, formé par les préfens Minittres potf 
la protetion de la Grande- Brétagne & de /rtande; foit en général, foit particulièreme® 
dans fes rapports avec l'Invafion, préparée par le Gouvernement Frangois: Il s’agira, P 
conféquent , de ramener encore une fois fur le tapis tout ce que les deux Oppofirions ont céB 
furé , durant les plus longs Débats, dans le Syftème ces Corps -Folontaires, du recrurteme® 
de l'Armte tant régulière que de réferve , de l'emploi de la Milice &c. La Séance ne pouf 
ra danc étre qu'aufì nombreufe que vive & intéreflante: Et, comme les forces réunies de 
‘Coalition-ont donné à lV’Oppefition combinde un afpeâ Formidable dans la Chambre des Pairs” 
il paroft, que c'eft par cette branche de la Puitfance Légiflative, que les Adverfaires de vAd- 
miniftration préfente veulent l'entamer & effectuer fa chûte, qu’ils ont vainement tentde jus 
‘qu’ici dans la Chambre des Communes, L'amertume du Aforning-Chronicle eft montée 
‘cette occafion au plus haut point, avec fes efpérances. “* Que les Miniftres , dit-il, daf’ 
‚‚'fa Feuille d'aujourd’hui, amènent, s’ils le jugent à propos, des Généraux du Camp à 
„, Séance, des Amiraux de la Flotte: Rien ne leur fervira: L'incapacité & la foibleffe de MS: 
‘oe Addington ne fe cacheront plus fous le voile d'une Majoritd; & l'infolente fanfaronade de 
‚, bons Votes Minifllriaux contre des Discours Oppofitionnaires ne s'entendra plus. * 

‚‚ Le Premier-Miniftre, qui, au milieu de ces combinaifons Parlementaires, n’a pas eff 
core le Public contre lui, fe prépare en attendant à fe procurer les moyens de foutenir lê 
‘Guerre d'après le même fyftème, qu'il a fuivi depuis un an. Un des Chefs de la Banquês 
Mr. Abraham Newland, fe rendit avant- hier à la Bourfe, avec un Meflage de ce Minittres 
portant, qu’il recevroit, Mercredi prochain, à Io. heures du matin, à fon Hôtel dans Do®’ 
ning-flreet, les gens de Finance, qui voudroient foafcrire pour le prochain Emprunt: El 
‘Ton affure , que le Plan eft déjà formé pour la Somme entière, ou du moins pour celle dé 
16,250. mille L. Sterling. *’ 

‚‚ Le Colonel Frafer & Ja foible Garnifon de Gorde, qui ont rendu cette Ifle par Capitt- 
Jation aux Frangois après une longue défenfe , font arrivés Mardi 17. à Falmouth, après ub 
pafage long & difficile, à bord du Schooner Francois, le Marengo. * i 
_ De Levpe, le 30. Avril. La Gazette de Bamberg, nouveau Territoire Bavaro - Pá- 
‘latin , donne des Nouvelles de Ratisbonne du 17. de ce mois, fuivant lesquelles le Goú* 
vernement Frargois auroit fait déclarer par le Citoyen Bacher aux principaux Miniftres 
‘Comitiaux fon adhéfion À la Déclaration Pruffenne contre l'exécution ultérieure du Con” 
fervatoire \mpérial, tandis que plufieurs Cours d' Allemagne ‚ fe conformant aux confeils 
de cetle de Berlin, auroient déjà informé leurs Miniftres de leur réfotution d'accepter H 
‘nouvelle Médiarion, offerte à Empire par la France & par Ia Rufie. 

Le Miniftre de la‘GuerreBrangois , arrivé à Utrecht , ira infpe@ter auf les Troupesau Texel 
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